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C’est un baptême pour
Metz Judo. Pour la pre-
mière fois, le club dépê-

che une équipe féminine sur les 
championnats de 1re division et son
président en conçoit « une grosse 
fierté ». « C’est une compétition 
très relevée et, pour nous, c’est déjà
une chance inouïe d’y participer », 
rappelle Frédéric Hener.

Dans ce contexte, forcément, les
ambitions mosellanes se veulent 
raisonnables. « Passer un tour 
avant tout », résume le directeur 
technique Frédéric Agazzi . 
« L’idée, c’est d’abord de ne pas être
ridicule et de ne rien regretter. » Cet
objectif, justement, est accessible. 
Car Metz a hérité de Dijon pour 
lancer son dimanche. Un rival dans
ses cordes a priori.

Objectif Top 16
En revanche, les affaires mosella-

nes risquent fort de se corser ensui-
te. En cas de qualification, Taylor 
King et ses coéquipières auront le 
redoutable privilège de défier 
Blanc-Mesnil Sport Judo. Comme 
toute équipe parisienne, c’est l’artil-
lerie lourde. Celle-ci, en l’occurren-
ce, est fréquentée par les sœurs 
Gneto, Astride et Priscilla, un autre
monde pour les Messines. Une for-
midable expérience également.

Si le premier tour est bien négo-

cié, Frédéric Agazzi mise en réalité 
sur un repêchage « pour entrer 
dans le Top 16 et on aurait de fortes
chances de tomber ensuite sur Or-
léans, le club de Caroline Rece-
veaux (championne du monde ju-
niore 2010 et 3e des Mondiaux 
2017). Il faudrait vraiment un énor-
me concours de circonstances pour
intégrer le Top 8 et nous maintenir 
avec autant d’équipes parisiennes, 
Nice et Marseille aussi, mais on va 

jouer le coup à fond et si l’on atteint
le Top 16, ce sera déjà très bien. »

Conscientes de leurs moyens, ar-
mées de l’humilité nécessaire et 
aiguillées par la curiosité de se frot-
ter à l’élite, les Messines chemi-
naient vers Bourges ce samedi pour
croquer dans ce petit moment 
d’histoire. Avec le renfort de Paula 
Sommer (Allemagne) et Chloé Best
(Sarreguemines), Marie Hener, 
Marina Mekhilef, Karen Quilghini, 

Taylor King et Marie Clus vont sur-
tout s’attacher à suivre le conseil du
président : « Saisir sa chance, pren-
dre du plaisir et progresser. »

Ch. J.

JUDO > Championnats de France par équipe

Les Messines dans le grand bain

Les Messines espèrent franchir le cap du premier tour pour leur première apparition commune
dans ce championnat de France par équipe. Photo DR

L’ÉQUIPE DE METZ

-52 kg : Marina Mekhilef, Karen Quil-
ghini. - 57 kg : Marie Hener. - 63 kg : 
Taylor King, Marie Clus. - 70 kg : Paula
Sommer, Chloé Best.

Metz Judo envoie pour
la première fois une équipe 
féminine sur les championnats 
de 1re division, ce dimanche
à Bourges. Avec la fierté 
d’aligner des filles du cru
et des objectifs raisonnables.

Le miracle n’a pas eu lieu pour le
Judo Club de Sarrebourg. Venus à 
Bourges dans l’espoir de se mainte-
nir parmi l’élite, les judokas mosel-
lans ont été éliminés dès le premier
tour des championnats de France 
par équipe, par Poissy (Yvelines).

5-0 : le score est sans appel, mais
« sévère » au goût de l’entraîneur 
sarrebourgeois, Stéphane Vasseur. 
« Le résultat est loin d’être bon. 
Mais le score ne reflète pas le tata-
mi. Il y a eu des combats intéres-
sants et serrés. »

Pour le coach mosellan, cette dé-
faite est la cause d’un « manque de
chance, de divergences d’interpré-
tations arbitrales aussi », mais sur-
tout d’un « manque d’expérience 
des plus jeunes au haut niveau ».

Habitués à faire l’ascenseur
Tout au long de la journée, le JCS

a cru au repêchage et au maintien. 
Pour cela, il aurait fallu que son 
bourreau atteigne les demi-finales. 

Poissy a finalement perdu en 
quarts. « C’est dommage », souffle 
Vasseur. « On aurait pu espérer se 
maintenir. »

Sarrebourg évoluera donc en
deuxième division la saison pro-
chaine. Un échec à relativiser pour
l’entraîneur mosellan : « On a l’ha-
bitude de monter et descendre. On
savait que ce serait difficile. »

Un club en reconstruction
Malgré la défaite et la relégation,

Vasseur tente de positiver : « J’ai vu
des jeunes sur le bon chemin, pré-
sents dans l’agressivité, avec une 
bonne attitude. »

Surtout, l’entraîneur sarrebour-
geois réclame du temps : « On est 
sur un projet de reconstruction. 
Gagner de suite, ce serait trop 
beau. Mais je crois en mon équipe 
à l’avenir. » Pour, peut-être, se rap-
procher de Sucy (Val-de-Marne), 
sacré champion de France hier.

C. C.

Relégué, Sarrebourg pense déjà à l’avenir

Hervé Koeppl et les judokas sarrebourgeois n’ont rien pu faire
face à Poissy au premier tour des championnats de France. Photo RL

EN BREF

CANOË-KAYAK
Pas de course à Einville
L’open de course en ligne qui 
devait se dérouler ce samedi à 
Einville a été annulé en raison 
des orages. Il est reporté à une 
date ultérieure.

Incatasciato, Marano et Rochard
n’ont pas trouvé l’ouverture, ce sa-
medi à Albertville, lors du tout pre-
mier rendez-vous d’envergure 
hexagonale consacré aux sexagé-
naires et plus.

Le moins que l’on puisse dire,
c’est que le lever de rideau sa-
voyard de la saison des champion-
nats de France n’a pas du tout souri
aux Thionvillois. Uniques repré-
sentants du CD 57 dans la somp-
tueuse halle olympique du fait du 
compostage du seul billet mis en 
jeu du côté de Dieuze fin avril lors 
de la session départementale, Jean-
Claude Marano (dont c’était le 
baptême du feu), Michel Incatas-
ciato, Patrick Rochard ont hypo-
théqué d’entrée de jeu leurs chan-
ces de qualification en baissant 
pavillon au profit des Orangeois 
(Serre, Sacco et Vaast), victorieux 
13-6.

Certes, par la suite, les protégés
de Xavier Blanchet ont bien recti-
fié le tir en éliminant sans coup 
férir ou presque (13-2) la triplette 
mixte de Naveil emmenée par 
Monique Brancon. Un simple sur-
sis pour ceux qui connaîtront les 
affres d’une douloureuse rechute 
lors du fatidique barrage (13-6) 
perdu face aux Catalans de Port-
Vendres. Non sans regrets, à en 
juger par l’analyse de leur délé-
gué : « Il y avait la place pour 
passer le premier obstacle, c’est 
dommage ».

PÉTANQUE > Vétérans

Les Mosellans
ont tout tenté

76,08
De retour de maladie, le 
lanceur de marteau Quentin 
Bigot était au Luxembourg, 
ce samedi après-midi, pour 
une reprise en douceur. Et 
réussie : tout au bout d’un 
concours très régulier, Bigot 
a lancé à 76,08 m, soit à 
2,50 m seulement de son 
meilleur jet de l’année. 
Derrière lui, Bruno 
Boccalatte a pris la troisième
place avec un essai mesuré à 
65,05 m et Hugo Francart 
s’est offert un nouveau 
record personnel à 56,57 m. 
Enfin, au disque, Alexandre 
Piccin a lancé à 46,86 m.

LE CHIFFRE


